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"On ne peut pas
se permettre d'aller
dans un grand magasin"

Lutte contre la pauvreté 17 octobre
• A la permanence de l'ASBL Les Trois
Portes, à Namur, les cabossés de la vie
se retrouvent chaque lundi.

• Les personnes en situation de grand.e
précarité viennent y composer leur colis
alimentaire.

• Mais elles viennent surtout chercher
leur petite dose hebdomadaire
d'humanité.

Journée mondiale. Le 17 octobre est la Journée mondiale
dédiée à la lutte contre la pauvreté et au refus oe la misére.
Cette année, en Belgique, le secteur associatif de Bruxelles,
de 1,] Wallonie et de Flandre a décidé de se concerter et
d'agir dans un même sens (lire en p. 6).

Sur le terrain. On a poussé la purte d'une association
namuroise qui, comme des centaines d'autres, travaqle dans
l'ombre pour aider les gens à garder la tète hors de l'eau.
Aux Trois Portes, les accidentés de la vie se rencontrent.
Collision de grandes solitudes.

miel' arrivé. premier servi pOUl' les colis alimentaÎl'l'8.
Mais les gt'n~ I)enaient plus tilt et {Ui<;aientla file devant

Oh non, le 15 .'Mais ,1ne restera riet! !"Thé- la porte pOUl' être dans les premiers. Alors on fi changé
rèse, S9 ~ns, soupire. Cha;les, 61 ans, le système :c'est en [onction.du numél,? qu'o~ tire", ~x-
grande silhouette engonc~ dans" ,:ne plique Thomas, jeune assistant SOCIal,qu~ travaille
veste rouge,. la repre~d gentlll1.~~t: ~OI~ depuis 3 ans aux Trois Portes. Il s'enqUlert de la
mais de quoI tu le plams ? MOI} QI le L... santé de l'un, papote du week-end avec une autre,

Un morceau de sucre plonge dans la tasse de cafe.Ils propose un café, un verre d'eau ... Il arrive qu'on
rigolent. On peu jaune. DI' ce cÎlté-ci de la t~hle, on sorte un paquet de carIes ou un jeu de société. Pas
n'a pas souvent la m~in heureuse I?ou~le ,tirage au aujourd'hui. "Ona juste em,il' d'être là et d'un peu par-
sort du lundi. Tant plS. Ils seront forces ~ atten~'t' 1er", dit Thérèse.
leur tour pour la composition du ,colisalimentaire Dans la pièce à côté, Florence organise la disU'ibu-
de l'association Les Trois Portes, ~ deux pas de la tion des produits frais et autres vivres, invend~s
gare de Namur. La sonne!!e retentlt.toutes le~deux des grandes surfaces et réserves de la banque ali-
minutes. Il finit par y aVOITune petlte vUlf,>1:amede mentaire. "Le lait est fort demandé", dit l'assistante
pf'rsonnes. On doit lin peu .~eSI'ITl'rdans la cuisine. sociale. Des kilos de sucre en poudre sont empilés

L'ASBLa vu le jour en 2012 dans ~acapil~le wa~- dans la réserve. Des baguettes artisanales, offertes
lonne, trait d'union entre des mmson.s .dm~cUt'llpar un tout bon houlanger namurois, forment une
(pour hommes, pour fenulles, pour fam,illes!, un pyraIlùde instable sur lllle petite table. Florence
service de stabilisation pour les pcrsonn~s a la rue et appPlle les pt~l'sonnes une à une, d'après leur nu
un service d'accompagnement post-hcbcrgement. .

.. . . 120' melO.Au total, l'assoclahon suit enVITon menages
- beaucoup de mamans seules avec enfants. Aux A manger pour deux jours
Troi~Portes,l~s gens.cabossés par la vie, ab~és ~a~ Une fenillle ease deux grands sacs de provisions
la v101ence,!('.Xc!USlOllet/ou la grande plecante dans un min, le temps d'aller récupérer son plus
lrouvenl un lieu ou sc poser, se r~mellre ?e~~l, re- jeune, un bébé d'un an et demi, à la crèche. Elle a
démarrer. L'accompagnement n est pas lumte dans quatI'e auU'es enfants de il, 7, 6 et 3 ans. "Là, c'est
le temps. bien: an a il mrwgerpour deux jours".

Lasuivante est encore une maman, de trois grands
enfants, dont deux à l'université l'n technohiologie
et ingénieur informatique. Un paq~et de pât~s, d~
soda (".\clonfils fuit du spOlti, des chips, des palS chi-
ches, du riz, du sucre, du lait ("C'est très important")

Reportage Annick Hovine

Une pyramide de baguettes

Chaque lundi, le rez-de-chaussée de la rue Léanne
est ouvert de 13h30 à Ish. Un chapeau passe avec
des petits papiers pliés en quaU'c. "AlJ{wt, c'était pre-

Thérèse,
Charles,

Philippe ...
Tous ont

basculé dans la
précarité après
un accident

de la vie.
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et des céréales atterrissent dans le caddie à pois ro-
ses. Florence ouvre le frigo: "ri y a des yaourts avec
des fruits". Aïda accepte. Les petits pots rejoignent le
l'eSte des victuailles, avec LillE' salade et des lél,tumes

pour la soupe. La famille syrienne, qui a reçu le sta-
tut de réfugié, a dû quitter le centre d'accueil et
trouver un logement. "C'est tly.s dur. Tout est très
chl'r", dit Alda.

"Ne mettez pas ma photo •.."

Charles est sorLÎgriller Ille cigarelle dans le petit
jardin. "On a pensé faire un potager, mais il n'y a que
de III maul'{Ii.~e herl!e qui {Jousse", constate Thomas.
"On essaie de faire des activités collectives. Pendant les
uacances dl' Toussaint, on ira uu Cirque il la Citadelle.
Ce srl'Uchouette pour les ellfants", s'enthousiasme le
jeune assistant social "On veut que cet endroit soit
cotlVillial, que les gens se rencontrent". Charles est
renu·é. Il a entendu. 11 plaisante: "Quand est-ce que
mus installez un kickerou un bandit manchot ?"

Le sexagénaire fait partie des habitués des Trois
Portes. "C'est mll sortie 1H'lldrnlluduil'e". Indépendant
pendanL 30 ans, l'homme avait sa propre entrepl'Îse
de pl'Oduits agricoles. Avant des problèmC'Sde santé,
une épouse envolée ...Derrière l'humour et la déri-
sion, on devine des fêlures. En arrêt de tr'avail de-
puis tl'Oisans, il habite seul dans un studio, vit "sur la
mutuelle". Seul. Tous frais déduits, il lui reste 70 à
80 euros par semaine. "C'est pas des fortunes mais on
nt' peut pas dire que je crève de faim ",

Thérèse tire davantage le diable par la queue. Elle
vient chercher son colis aux Trois Porte:; le lundi et
un second à la Main tendue (une autre ASBLnamu-
roise qui aide les plus démunis) le jeudi. "Ne mettez
pas mu photo; je ne lieux pas qu'on sac/le que je viens
ici. Ce n'est pas de ma faute mais je suis gênée~. Pas de
sa faute, non. La dame est elle aussi une accidentée
de la vie. Cuisinière de métier, elle a eu une interdic-
tion cie travailler après tmis thromboses et cieux ans

de rééducation. "Teme casse encore souvent la figure mais
au moins,je sais de nouveau marcher et parler".

Elle aussi "habite toutc seulc". Elle s'en sort difficile-
ment. Quand elle a payé son loyer, le gaz, l'eau et l'élec-
tricité, elle doit se débrouiller avec 050 euros par se-
maine. "Aller dans un gmnd magasin, pou/' des gens
comme niai, Cf' n·e.~tpns f1fl,<;sible.C'e,~tt/'Op che): Je me per-
lIlets juste d'acheter mon pain et, quelquefois, je vai.s chez
Lid/". Elle dit encore qu'elle vient aux Trois Portes pour
voir des gens, pour parler. "On se voit ici, jamais à l'l'Xté-
rieur". Collision de grandes solitudes.

La sonnette retentit. Voilà Philippe, 46 ans, invalide
depuis 14 ans. A l'époque, il était omTÎer au MET (mi-
nistére wallon de "Equipement et des Transports).
"rétai.~dan.s ma camionnette sur l'autoroute. J'ai eu un ac-
cident avec un camion ". Le début de la galère. Originaire
de Profondeville, il a dû venir en ville, à Namur, pOUl'
s'en sortir. Philippe a connu la me. Il relativise: "Pas
longtemps: juste trois ou quatre mois. Il yen a qui restent
beaucoup plu.s longtl'mps". Il a ensuite intégré une mai-
son d'accueil, pendant un an. Là, il vit dans un studio,

tout petit, en plein centre de Nanlur, dans le piétonnier.
Lui aussi est ·sur la mutuelle". Ne plus toucher que GO %
de son salaire, c'est dm', dit-il sobrement. Les sLxpre-
miers mois, ça va, "c'est un peu comme des vacances",
Aprés, ça se gâte. "Je n'ui plus de voiture. Je mmpte mes
sous. IIn 'y a plus d'espoir d'élévut1on sociale". plus de vie
sociale non plus. "Je suis fort seul. Ça, c'est vraiment tl'ès
dur". Des amis, des contacts? "Juste ici". Alors, si Phi-
lippe vient à la permanence tous les lundis, "c'est pas
I1miment pour le,~coli~".

Le moins cher sur lmmoweb

La pOlte claque. Madeleine, assistante sociale à l'ASBL,
revient d'une visite d'appartement deux chambres. Par

mois, c'est 600 euros plus 120 euros pour l'eau et le gaz.
Il faut aussi ajouter l'électricité. "C'est le moins cher que
j'ai rcpél'é SUI' lm moweb", Elle a foncé. "Il est un peu vieillot
mais lumincux ;avcc line COl/chede pcinture fraîche, il sem
tn~~schol/ette", s'emballe Madeleine. Il risque pomtant
d'être tl'Op cher pour la maman qui doit être logée avec
son enfant. ün sort la calculette: 1300 euros par mois
de revenus (le C.PASet les allocations familiales) moins
800 euros pOUl' l'apparl, ça fait 500 euros qui restent
pOUl'VÎ\'\'e.Le calcul est vite fait :moins de 1ï emos par
jour ...Tl'Opjuste. "C'est lu réalité ù luquelle on est mnfrun-
tés tous les JOUl's",commente l'assistante sociale. "II est
tl'ès difficile de loger décemment les familles dam lepripé :
elles sont étranglées financièrement. Même quand elles ont
accès il unlogeml'Jlt, la pl'Opol1Ïon du budget qui y est con-
sacrée est telle qu'il ne re.ste plus grand-cho:w pOlir le re.ste.
Il [aut faire des choit: la tlourt'Ïture, les soins de santé, les
loisirs ... Impossible d'envoycr les enfants cn classes pertcs."

Pas de miracles

Trouver un logement social 'f Sans points de priorité
(violence familiale, sans-abri ...), il faut compter ... dix
ans. "C'esl révoltant: ce som les CÙ'cotlSlances de la l'il' qui
font qu'on y a accès ou pas. Il y Il un découragement qui
s'instullc. Les gens ne voient pas d'isslle", pointe Made-
leine, Aux Trois Pottes, l'accompagnement se fait sur
mesme : budget familial, gestion de dettes, recherche
d'un logement, documents administratifs, contacts
avec le réseau associatif existant. "Comme service de pre-
mière I~qne, on est TesflT'emiers interlocuteurs des familles
cabossées pal' la vie", souligne Madeleine. "On l'sI pU/fois
les seules persollnes UJ!ecle,squellrs ils ont des contacts. On
est bien conscients qu'on ne fera pas de miracles. Mais iLs
trou,vent ici des petites doses d'humanité dans lit! vécu très
douloureux".
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Le secteu r associatif
se mobilise pour dénoncer
les situations de pauvreté

Un grand événement est prévu mardi il 13h sur la place Saint-Aubain il Namur:
"Toutes et tous dans le même sac. Ensemble pour en sortir".

• Associations et collectifs
citoyens donnent un tour
politique au "17 octobre".

ne l!eulenl'lJfl.~ voir". expliquenlles
initiateurs de "Rendre visible l'in-
visible", une marche "politique"
qui traversera Bruxclles.

16/10/2017

Signe des temps où la préca- Toujours les mêmes
rité gagne du terrain, où la
pauvreté touche une partie gl~~~l~h~~lti~~:;;:y~~:~~~a~~

croissante des cituyens ? Cette lutte contre la pauvreté, l'inquié-année, le secteur associatif de LudecroÎLdepuis des années, no-Bru.xcllcs,dc Wallonie ct de Flan-
dre a décidé de se concerter et tamment à cause des mesures pri-

ses par le gouvernement fédéral.
d'agir ensemble à l'occasion du C'est le cas dans
17 octobre, Journée mondiale de toutes les matiè-
lutte contre la pau-
"Tcté et du l'ChIS de res : justice, santé,

travail, chômage,la misère. POUl' que
cette J'ournée ne CPAS..., observe

Mffi'Mahy.
soit pas qu'un jour "Elles accablent
dans l'année où on
fait mine de s'arrê- toujours les mêmes;

les plus faibles, les
LeI',avec un peu de plus dépendants, par obligation, de
compassion, sur la Sécw'ité sociale, ceux qui ne sa-les exclus du travail, du logement, vent pas accéder- ail travail quide la santé, de la culture ...pour les
oublier dès le lendemain. n'existe plus dans les formes qui leur

Mardi, les différentes mobilisa- sont.a~cess~bles ~u parce qu'ils son!
. d" d . d d en dlfllculles ,~ocwles, malades, l'le.tIOns l'CI l'es au nor ,au su et An.H.

au centre du pays (lire ci-dessous)
prendront un tour plus politique 2 232000
avec une volonté atlichée : créer
un immense réseau ~pOUf' dénon- Belges en risque
cer b situatiuns de pauvreté que de pauvreté en 2018
rIOsgouvernements ne peuvent ou C'est la projection du Bureau

fédéral du Plan.

Initiatives

Marche politique, sacs de couchage, ateliers, ..
A Bruxelles. "Hors circuit" (portée par le Forum Bruxelles contre les
inégalités) réunira 40 intervenants du 16 au 20 octobre pour répondre à la
question: comment lutter contre la montée des inégalités sociales 7 (www.le-
forum.org). La Fédération des services sociaux a mis sur pied une marche
politique à travers la ville ("Rel1dre visible 1'il1visible") pour aborder les sujets
liés à la pauvreté (https ://171017.org). ATO Quart MOl1de organise "On a une
trop bonne idée", soirée festive et d'ateliers pour découvrir des formes de
résistances de personnes vivant dans la pauvreté (www.atd·quartmonde.be).

En Wallonie. Le Réseau wallon de:utte contre la pauvreté organise une
matinée d'actions/débats partout dans Namur qui se clôturera sur la place
Saint-Au bain à 13h par une grande manifestation "solidaro-politique" : "Toutes
et tous dans le même sac. Ensemble pour en sortir", Le RWLP propose aux
participants d'apporter un sac de couchage ... (www.rwlp.be et page Facebook).

En Flandre, Le Netwerk Tegen Armoede axe sa mobilisatIOn sur le thème de
la santé ("Gezondheid verdraagt geen uitstel") pour montrer le fossé qui eXiste
dans cette matière entre les gens pauvres et le reste de la popul<ltion.
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